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M. Louis-Henry Chaperon est 
parti mardi dernier pour le Sa
guenay et le Lac St-Jean. Notre 
ami a bien voulu se charger de 
solliciter des annonces et des abon
nements. 11 est aussi autorisé à 
donner des reçus aux personnes qui 
désireront s’acquitter «vec l'admi
nistration de ce journal.

L’iirtfectiei Primaire
Il nous reste aujourd’hui â con-

^1 IRAI. ■*, A .-t H,,.
écrire et compter, il est nécessaire 
«u nuisible de mettre un grand 
nombre de livres entre les mains 
des enfants, et quota sont les livres 
nécessaires dans les écoles élémen
taires.

Nous demandons à toute per 
sonne sensée s’il est raisonnable 
d’enseigner dans çee écoles élé
mentaires à des enfants non pré- 
parés les sujets solvants :

Le toisé,
Le globe terrestre,
Le dessin,
L’art épistolaire,

$ La géographie,
L’histoire de France, 
L’histoire sainte, 
L’histoire du Canada, 
L’agriculture,
Là tenue des livres,
La lecture expressive,
Le calcul mental,

ra
difficiles et ardues. A plus forte 
raison, ce système est tout-àfait 
nuisible lorsqu’il s’adresse à des 
commençants dont la plupart ne 
lisent que ’par les efforts d’une 
épellation laborieuse.

Que le conseil de l’instruction 
publique prenne des informations 
ailleurs que dans les rapports ex
agérés d’un bon nombre d’inspec
teurs d’écoles, la chose doit leur 
être facile, et ils comprendront 
que la plainte que nous portons 
dans ce journal est basée sur l’opi
nion générale des personnes ins
truites de nos campagnes.

Il n’y a aucun doute que si les 
rapports de certains inspecteur - 
contenaient l’exacte vérité, si les 
ptembres du conseil étaient mis au 
fait de ce qui se passe dans nos 
écoles, ils y mettraient bon ordre 
immédiatement Mais, trompés par 
ces faux rapports, les membres du 
conseil ont raison de croire que 
toutes ces matières sont enseignées 
avec discernement et que la partie 
scientifique du programme que 
nous venons de donner n’est en
seignée que dans les écoles acadé
miques.

Nous sommes donc convaincu 
que si le conseil de l’instruction 
publique prend connaissance de 

l’absurdité du système de nos éco-

v(bh que nos remarques 
qu’imparfaites, nous en 
nous, seront utiles et contribue

peut-être pas de terminer ces fondations 
conve- icet automne ; mais nous entrevoyons. 

I dans tous les cas, le terme de ceUe im- 
I mense transformation de notre havre. La 

root à amener dans , le système ; fi„ée pour |e conlrat du mur de lra.
scolaire des réformes demandées j verse est le 1er décembre 1885 ; mais 
depuis longtemps par les personnes >i»imis les autres détails, en toute probab
les pins intéressées, les parents hté, ne seront achevés que vers la fin de
d’enfants qui, sous le présent sys 
tente, passent sans S’instruire le 
temps précieux de leur enfance.

J. A. Hamel.

Nous'reproduisons du Journal de 
Québec l’article suivant
Amelioration* de havre et

de radewb

/tourna ms-
».____ l lu resta Vlrtûf ÎIlltAlir

Un nous disait, hier, que les travaux 
dans le havre de Québec et ceux du bas
sin de radoub à Saint-Joseph de Lévis al
laient avec une lenteur extrême. Quant 
aux premiers, surtout, on noua exprimait 
la crainte que nous n’en vissions pas le 
bout avant une dizaine d’années.

Ces craintes, croyons-nous, sont mal 
fondées.

Il est vrai qu’il y a eu des retards con
sidérables jusqu'à présent.

Noua pouvons, dire que deux années 
entières, c’est-à-dire, deux étés ou saisons 
de travail, ont été passées dans l’inacti
vité, ou en tâtonnements qui s'expliquent 
•t se Justifient, cependant, par des circons
tances incontrôlables.

De plus, il y a en, durent les opérations, 
la part des accidents auxquels il faut 
toujours s’attendre.

Ainsi, énumérons. D’abord, les deux 
années perdues s'expliquent comme suit :

Deux gouvernements se sont succédés

/

ce, de manière que l’instituteur 
commence à faire les fondations 
de sou édifice avant d’essayer à en 
construire, sans étai, le comble 
dans les Airs; c’est à-dire que 
l’instituteur sera obligé d’ensei
gner la lecture avant l’histoire de 
Francg, l’écriture avant l’art épis
tolaire et le dessin, et les règles 
fondamentales du calcul avant le 
toisé et la tenue des livres. Les 
inspecteurs recevraient alors sans 
doute instruction de ne faire don 
ner dans les écoles élémentaires 
que l’enseignement qui convient a 
la population agricole : la lecture 
l’écriture et les éléments du calcul 

Pour parvenir à ce but, on ne 
mettrait dans les mains des élèves 
que les livres les plus nécessaires 
en se servant, si l’on ne trouvait 

i pas mieux, de l’ancien système,

à la fois, sans compter la gram 
maire.

et ce n’est qu 
tnt ftit donné par le gouvernement Mac
kenzie L’adjudication fût faite eux entre
preneurs Peters, MeoAtot Wright, et ceux- 
ci consacrèrent une aimée en prépara
tions, à ee créeiToulillage voulu 
de tirer du fond de l'eau un seul

1886.
Ce n’est donc pas une dizaine d'an

nées qu’il faudra pour être témoins de 
fachèvement de ces améliorations.

La jetée Louise est presque prête à 
recevoir les trains du chemin de fer du 
Nord, et la direction de ce chemin n’at
tend que cela pour exécuter sa part d'o
bligations, consistant dans U construc
tion il*' quais et de bâteaux passeurs 
entre Quebec et Lévis pour opérer le rac
cordement avec l'Intercolonial.

Maintenant un mot du bassin de radoub.
Nous avons déjà fait connaître, en 

différents temps, les progrès de cette en
trepris", qui se trouve aussi entre les 
mains de MM. Larkin, Connolly et Cie.

Grâce aux bevues des premiers ingé
nieurs, MM. Knipple et Morris, l’achè
vement de celte entreprise est en retard 
île deux ans au moins, et elle va coûter 
de $150,800 à $200,000 de plus que le 
prix originairement estimé.

La grande difficulté, durant deux an
nées, a été l'impossibilité d’assécher le 
bassin, la porte d’entrée, ou le coffer-dam 
ayant été construit comme e'il devait 
avoir pour fondation un terrain de glaise, 
tandis que le sol s'est trouvé sablonneux. 
De là la défectuosité de la construction, 
l’inondation du bassin et le pompage 
Incessant comme sens efficacité.

On est venu à bout, cependant, de 
vaincre cette résistance, grâce A une mo
dification du plan suggéré par l’Ingénieur 
dn gouvernement, M.-- um w»nmurtT|m u

COURRIER

La Reine est presque complète
ment rétablie de la blessure qu el
le s’est faite au genou, bien qu'el
le ne puisse marcher aussi hier 
qu’autrefois et que le manque d’ex 
ercice ait eu une influence défavo 
rable sur ta santé de Sa M jesté.

Une nouvelle fabrique de froma
ge est en opération à Lolbiniére.

de

L’élection de l’hon. F. Lange 
lier, comme membre du parlement 
fédéral pour Mégantic, est coûtes 
tée. Les pétitionnaires sont MM. 
Descôteaux, journalier, de Somer
set, et T. Taschereau, de Notre- 
Dame de Lourdes. Les avocats 
des pétitionnaires sont MM. H. 
Cyrias Pelletier, et Isidore Belleau, 
ex M.P., pour Lévis. La défense 
sera conduite par l’honorable M. 
Laurier.

M. J. J. Foote, propriétaire du 
Chronicle, de Québec, est revenuUn aliéné, qui s’est évadé 

1 asile de Beauporl rode depuis j j’Europe par le dernier steamer, 
quelques mois en arrière du lac '
Beau port.

I._______
nmm avufr a«»pféde,

n’aura que 519 pieds ; niais elle sera suf
fisante peur les plus gros vslsseeux, qui 
remontent le Saint Laurent.

Le Circassian, qui est le plus grue 
steamer de le ligne Allan, n'a que 404. 
pieds de longueur.

Par le raccourcissement que nous ve
nons de mentionner, l’on a trouvé le roc 
pour fondations an lieu d’un terrain mou
vant et le bassin a été aaeèehO.

Pendant plusieurs semaines, tout allait 
bien ; mais voici un autre accident.

Une nouvelle voie d'eau s’est prati
quée tout récemment et le bassin a été 
de nouveau inondé, ce qui suspend les 
travaux.

_____ ____ ________  . O” procède à y reméd er avec toute la
leurs bévues, pour que la commission d vigueur possible ; mais cet accident pour- 
havre les maintlst en,charge. r,‘l blen occasionner un retard tel qu’il

Les entrepreneurs des deux demie^ ra impossible de livrer le bassin en 
contrats sont MM. Larkin Connolly fiovembre prochain, comme cela était

promis.
(>s messieurs ont aussi perdu une ai Au pis-aller, toutefois, cette entre 

née complète en préparatifs, n’ayant | l'use sera un fait accompli, l’année pro
acheter l’outillage des premiers enlrepr *Jine.
neurs et ce n’est qu’au milieu de l’é Le deuxième contrat de MM. Larkin 
dern. r, qu’ils ont été capables deinstall 1 Cie. dont ^’exécution complétera les 
leur premier dragueur. inéliorations du havre, est la construc-

Durant la présente saison, un secoi on du mur traversant la jetée Louise, 
dragueur a été mis en opération ; mais is-a-v.s la rue Dalhousie, et.il expire le ClC 
est arrivé .deux accidents, ou rupturemier décembre 1885. On en est en- 
dans la machine. ST* au* fondations, qui se trouvent à 26
- Le premier accident a absorbe quai eds au dessous du niveau de la basse 

semaines en réparation, et le second trd«rée, et l'on en prépare la crèche ou 
semaines. **eu destiné A leur préservation.

Voilà donc encore près de deux mq________ . a ________
de perdus.

Les dragueur# travaillent nuit et jot 
A la clôture de la saison, l’année dern
re, les entrepreneurs avaient tiré du bi Nous avons reçu les 
sin Louise 94,000 verges cubes de ter 
et il leur restait 329,000 verges cubei
creuser durant la présente saison, pq q . „
terminer l’excavation, qui est de li ’ 7 “j10’ p8r M A Bodard.
20-26 et 36 pieds au dessous du niv< ‘«dois de Kamonraska,

U, SVM1 
I grain «b

sable.
Puis il fhllut, il y a deux ans, Rdjug 

les deux contrats, qui s'exécutent setue 
lement dans le bassin Louise, et chang 
d’ingénieurs non seulement pour les tr 
vaux du havre, mais aussi pour le base
de radoub.

M M. Knipple et Morris, ingénieu 
résidant en Angleterre, qui se trouvaie 
trop loin pour surveiller les travaux atn 
satisfaction, nous ont fait payer trop ch

Des troubles entre catholiques 
et orangistes ont lieu, chaque Jour, 
sur la côte du Labrador. Plusieurs 
pécheurs out été blessés. Le gou
vernement va envoyer un navire 
de guerre sur les lieux du désor
dre.

i
Le recteur de BUnivetsité Laval, 

le révérend M. Thomas E. Hamel, 
doit se rendre â Montréal pour 
surveiller les travaux de la succur
sale de l’université. Pendant son 
absence qui devra durer euvir>n 
un an, il sera remplacé à Québec 
par le révérend M- Méthot qui agi
ra comme vice-recteur.

heosion facile et les règles prnm 
ois, sans comp- ^ de ranlhméUque par des ex-

maire, le manuscrit, le peau , orales • quant à l’écritu-
le grand catéchisme, l’astronomie, P su^rait d'avoir un mstitu 
la littérature, la chimie, 1 algèbre, re
etc.

teur sachant bien écrire lui même,

Nous ne prétendons-pas qu’il «J
est de même dans toutes les écol jl ^ Veùfan, pourrait

couramment, le petit caté-élémentaires de la province, et q ne
toutes ces matières, j^Lne el leg éléments de la gram-
tion,sootenseign es an^ doutemaire compléteraient son instruc- 
de nos écoles. Y • , tion avec des leçons données de

«f ■■
chargé, . d gra„ds seule instruction utile a nos futurs

'donner un cours complet.
Voiià où nous

notsddés^sm6res^ct"ueusementI y gagnerait, si ce n’est certain.

rt.
une flexions qui nous ont été suggérées

mmm-vyr
rumeur que l’houorabie juge Àh 
gers quitterait le banc pour rem
placer l’hon. M, Ross comme chef 
du cabinet.

M. Isidore Belleau, dont l’élec
tion vient d’être annulée doit por 
ter à la cour suprême le jugement 
annulant sou élection.

Nous sommes heureux d’appren
dre que M. J. G. Scott, gérant de 
la maison Price Bros., au Sague
nay. qui était seiiersemeut malade 
à Québec, depuis quelque temps, 
est aujourd’hui en bonne voie de 
rétablissement.

LE COURRIER D'ESSEX.

premiers 
' unéros du Courrier cTEssex, jonr- 

1 hebdomadaire, publié à Wind

Dans un discours prononcé der
nièrement à Winnipeg, Sir Hector

La goélette Aldora et les yachts 
Viking et Marquis de borne, saisis il 
y a quelque temps pour contre 
bande, onl été vendus à l’enchere 
par MM. Maxham et Cie.

Le capitaine Thomas Bernier a 
acheté le Viking pour la somme de 
S10Ô.

L'Aldora n’a été vendue que $£5, 
à l’ex-capitaine Cameron, de Ri- 
mouski. *
« if t*fVê!îetier, marchana, de la 
Riviére-du-Loup, au prix de f 235.

Voici maintenant les plus hautes 
enchères qui ont été offertes pour 
la boisson :

18 quarts de:whiskey, $1.65 le 
gallon de preuve ; gin, $1.20 le 
gallon ; brandy, $5 la caisse, et le 
Champagne, $12 la caisse.

Un des membres de l’association 
anglaise qui sont venus nous visi
ter, M. W. R. Brown, est mer; à

Langevin s’est formellement pro- ' l’Hôpital-Géoéral de Montréal, 
nonce contre l’indépendance du i B a succombé à une attaque de 
Canada. ■ fièvres typhoïdes

L’honorabl M. Caron, ministre 1 Le Dr. Nelson, chirurgien-major 
de la milice, a été l’objet d’une ré- 'de la batterie “ B,” de Kingston, a 
ception très flatteuse à Chicoutimi. ét^‘ nommé médecin du grou de 
où il s’était rendu avant de retour- volontaires canadiens qui doit se 
ner de la Rivière-du-Loup à Otta- rt‘ndre 011 Egypte, 
wa. *11 y a eu un goûter superbe ------ -------
chez M. J. A. Gagne, le député de 
Chicçutimi, présentation d’adres-

Le sixième jour de novembre 
prochain est proclamé par le gou
verneur généralecomme jour d’ac
tions de grâces.

L’hon. M. Chapleau est de retour 
de son voyage à la Colombie An
glaise.

Le choléra continue ses ravages 
dans' les ports français ûe la Médi- 
terrannée. Le fléau redouble d’in
tensité eu Italie.

lie nombre des instrumentistes 
de la fanfare d i 8éme a été porté 
à 36 de 23 qu’il étaiL

Le nouveau direetteur des frères 
des écoles chrétiennes, à Québec 
est le Frère Eugène Abel.

de la basse marée. C’est un journal bien fait, qui
Mais il est douteux, vû les sept een appelé â rendre d’imntenses 

nés perdues, que ce travail d'excavat -vices à nos compatriotes de la 
.de départ pour les élèves destinés Se termine, le ter novembre prociu plie àue8t d’Ontario. Nous lui

trouvons l’otaur- à bit. des elude, plu. «mpl^s. j *«'£££* d, , .hrdtun. beaucoup de «iccès.
voilà Sur quoi Avec CO Système, u veaui iccidents sus drsf ueuis. et si 1 .-----------—-

i. oa no. r»r ai R tomne wt au9gi favorable, aussi long LE NOUVELLISTE 
l’année dernière, il est possible qui 
contrat se termine à la date fixée.

L’on a construit, durant l'été, su ïotre confrère, Le Nouvelliste de 
jetée Louise, une magnifique gare, s ébec, nous est arrivé ces jours 
spacieuse que celle du Palais. Cette piers, avec un format agrandi 
tisse anno ce que les . Wins du cbe me tojlette neuve n a a|lkmr. 
de fer du Nord s’avanceront bientôi . . « .. ^puis lequel du gaz jusqu’à l’eau pre m^me8 dimensions que

1 “f T,‘m.‘à"^omD^endre I tant personnellement le peu de vu^-vis de L douane. * ^teur. Nos complimente aux
enfants apte» » «Tn’est sucés de l’instruction primaire de L’accident arrive «udragueur, cofP' iêtatres sur leur esprit d’en-

eramme de matières, à peu d’ex-
«pPait utile à une tnexiuuo qu. ------- ---------- -ception prés, sera à la lecture des chiflres alarmanteclwse d’enfante dont on vou^u ‘ t etau8aien COD8ta

laite des savante, mais supposant i a le peu de

Les armes françaises remportent 
de brillants succès en Chine, au 
grand mécontentement des An
glais dont les sympathies se mani
festent en faveur des enfants du 
Céleste Empire.

M. O. Z. Hamel, surintendant de 
l’aqueduc de Trois-Rivières, a ac
cepté la place de surintendant des 
bateliers canadiens qui doivent 
être adjoints à l’expédition du 
Soudan.

Ce monsieur a déjà rendu des 
services très appréciables à l’expé 
dition de la Rivière Rouge, en 
t$70i

L’hon. M. Costigan va recevoir 
de ses amis à Ottawa le cadeau 
d’une magnifique maison.

Sir John A. Macdonald sera à 
Ottawà le 15 courant et sir Hector 
Langevin, le 20.

Dans une étude que M. White 
a lue devant l’Association britan
nique il a été démontré, sur des 
données puisées dans le rapport 
de M. Joncas, que la valeur 
annuelle de nos pêcheries ca- 
nadiennes est de 36 millions de 
dollars. M. White a conclu en di
sant que les pêcheries de l’Amèri- 
qui-étaient les plus productive* 
du monde entier.

!


